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à La Prairie de la Madeleine en 1676

Par Gilles Bureau, historien

(suite en page 2)
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Les années 2016 et 2017 seront des années fastes pour la paroisse La Nativité de la Sainte-Vierge à La Prairie. Plusieurs 
activités sont au programme pour souligner le 175e anniversaire de l’église actuelle et le 350e anniversaire de la fondation 
de la paroisse. Les festivités débuteront par une messe d’ouverture présidée par le cardinal Gérald Cyprien Lacroix, 
archevêque de Québec. On y dévoilera une giclée de l’œuvre de l’artiste Daniel Abel, Saint François de Québec, afin de rappeler 
la visite pastorale de Mgr de Laval à La Prairie, le 25 mai 1676. M. Gilles Bureau, historien, nous résume cet événement.

Dès qu’il reçoit ses bulles qui le reconnaissent officiellement 
évêque de Québec le 22 avril 1675, François de Laval revient 
en Nouvelle-France, après une absence de quatre ans. Il 

est attendu avec impatience. Il règle diverses questions 
administratives, fait entreprendre la construction du Petit 
Séminaire et décide de faire une autre grande visite pasto-
rale de son diocèse, du mois d’avril à août 1676, pour ren-
contrer ses diocésains dispersés de Tadoussac à Montréal. 

Le père Claude Dablon, alors supérieur de la Compagnie 
de Jésus en Nouvelle-France, fait un récit détaillé d’une 
rencontre de Mgr de Laval à La Prairie du 25 au 27 mai 
1676. Ce récit est conservé dans la grande biographie Vie 
de Mgr de Laval de l’abbé Auguste-Honoré Gosselin, publiée 
en 1890. Ce dernier écrit : « On peut facilement supposer 
quel bonheur éprouva Mgr de Laval, en voyant tant de vertus 
chez de pauvres sauvages. Nous ne pouvons résister au 
plaisir de citer intégralement ce récit d’un Rapport gardé 
inédit durant deux siècles. »

Les Jésuites ont fondé des missions à Sillery, à Lorette et 
à La Prairie. En 1667, le père Pierre Raffeix aménage une 
résidence à La Prairie où les missionnaires jésuites pouvaient 
se reposer. Rapidement des familles iroquoises et des 
Français se regroupent en village autour de la résidence.

Lors d’un séjour à La Prairie, le père Dablon apprend que 
Mgr de Laval approche de Montréal. Il part au-devant de 
l’évêque afin de l’inviter à la mission. L’évêque voyageait 
léger : « Ce grand homme, faisant la visite de son diocèse, 
était mené dans un petit canot d’écorce par deux paysans, 
sans autre suite qu’un seul ecclésiastique [M. de Bouy] et 
sans rien porter qu’une crosse de bois, une mitre fort simple 
et les ornements absolument nécessaires à un évêque d’or, 
comme disent les auteurs en parlant des premiers prélats 

Fresque de Marius Dubois réalisée en 2005 illustrant les 
visites pastorales de l’immense diocèse de  

François de Laval et sa proximité avec les autochtones.   
(Chapelle de l’Immaculée Conception de la basilique  

de Sainte-Anne-de-Beaupré)
Nous voulons rendre hommage à ce grand artiste-peintre  

québécois décédé le 14 janvier dernier à 71 ans.

(Photo : Daniel Abel)
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du christianisme. » Mgr de Laval accepte l’invitation et il 
prie le supérieur de dire aux « Indiens » la tendre affection 
qu’il a pour eux. 

Les préparatifs et l’accueil
Les missionnaires parlaient de l’évêque aux néophytes, 
car « cette nouvelle réjouit infiniment toute la bourgade, 
on ne peut exprimer ni la joie que leur causa la seule espé-
rance de le voir ». À l’aide de branchage, ils embellissent 
la place de la chapelle jusqu’au bord du fleuve, où ils ins-
tallent une petite estrade et élèvent deux berceaux [des 
arcs] à chaque bout d’une allée. Le père Jacques Frémin, leur 
missionnaire responsable, leur donne même la permission 
de travailler le lundi de la Pentecôte, un jour normalement 
chômé à l’époque : « Ils allèrent tous se parer de leurs plus 
beaux vêtements, pour accourir au premier signal 
donné, annoncé par la cloche de l’église. » 

À son arrivée, de façon surprenante, un « capitaine » huron 
s’adresse à Mgr de Laval encore à bord de son canot :  

« Évêque, arrête ton canot et écoute ce que j’ai à te dire! ». 
François de Laval se prête volontiers à ces coutumes.  
Le capitaine avait préparé un discours à la louange du 
noble visiteur espérant des bénédictions du Ciel, tout en 
louant son esprit, sa vertu et sa dignité, avant de l’inviter 
à suivre une procession solennelle. « Mgr de Laval mit pied 
à terre; s’étant revêtu du camail et du rochet [surplis], 
donna la bénédiction à tout le monde, qui était à genoux. »

Le père Frémin, qui traduisait les discours à François de 
Laval, entonne alors le Veni Creator en langue iroquoise, 
repris par les Indiens, et alterné en latin par les Français. 
L’évêque était accompagné du supérieur des Jésuites, du 
supérieur du séminaire des Sulpiciens, de missionnaires 
et de Français. Sous le premier berceau, un chef des cinq 
nations iroquoises fait une autre harangue. Sous le  
deuxième berceau un  

(suite en page 3) 

La visite de Mgr de Laval à La Prairie de la Madeleine en 1676

(suite de la page 1)
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RECTIFICATIF

Décret de canonisation  
de saint François de Laval

Dans le dernier numéro du Bulletin, il aurait 
fallu reproduire, outre le sceau humide dit 
Rota, le sceau pendant en plomb retenu au 
parchemin par une cordelette (voir ci-contre) et 
qui, avec la Rota, donne la pleine authenticité 
à ce document apostolique de très haute 
autorité. En outre, à la page 4 (ligne 2), lire 
« ... son vaste diocèse [érigé en 1674] ... »  
au lieu de « son vaste diocèse (en 1674) ».

Nos excuses au traducteur,  
Mgr Armand Gagné, c.s.s. (Photos : Daniel Abel)
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catéchiste [on leur donnait le nom de dogique], nommé 
Paul, monté sur un tronc d’arbre qui lui sert de chaire  
« fit un compliment avec une force d’esprit, une piété et 
une éloquence incroyables ». Rendu à la chapelle, 
l’évêque donne la bénédiction du saint Sacrement. En 
deux chœurs français et indiens, on alterne le Pange lingua, 
l’Ave Maris stella et le Domine salvum fac Regem.

L’abbé Gosselin poursuit : « Le salut achevé, Monseigneur 
étant arrivé dans notre maison, et voyant que les sau-
vages le suivaient, fit entrer les hommes dans notre 
chambre, leur donnant à tous sa main à baiser, et leur 
faisant mille caresses, surtout à ceux qu’on lui disait être 
les plus fervents. Étant passé dans une autre chambre 
voisine de la chapelle, il permit aux femmes d’y entrer, et 
loua leur piété, en proportion du bien qu’on lui disait de 
chacune d’elles. Puis il les congédia en donnant à toutes 
sa bénédiction. »

Dans son récit, le père Dablon remarque que même des 
Iroquois infidèles ont reçu l’évêque en lui rendant tous les 
mêmes devoirs que les chrétiens, ajoutant « comme si la 
présence d’un si bon pasteur eût changé les loups cruels 
en de doux agneaux. » 

Le rôle d’évêque
Le lendemain, Mgr de Laval fait « descendre le Saint-Esprit » 
sur la mission par la grâce des sacrements, qu’il conféra 
avec toute la bonté et la joie possibles que les Indiens ont 
reçus avec modestie et une dévotion admirables. « Il com-
mença de grand matin par le baptême de dix adultes, 
quatre hommes et six femmes. Il continua par trois 
mariages qu’il bénit. » Puis il dit la messe chantée par les 
Indiens à qui il donne la communion pour la plupart de sa 
main. « Il donna aussi la confirmation aux Français qui ne 
l’avaient pas reçus » même s’il était venu pour les Indiens. 
Puis le père Frémin traduit l’exhortation du prélat.

Un festin
Par la suite, le dogique donne un grand festin dans sa 
maison longue. Sachant que Mgr de Laval voulait y assister, 
les Indiens préparent pour lui et pour sa suite des places 
ornées de leurs meilleures couvertures et de leurs plus 
beaux vêtements. « Le festin fut plus long en harangues, 
en chant et en cérémonie, qu’à manger. » Puis l’évêque  
« par un excès de sa bonté et de sa condescendance ordi-
naire » visite chaque famille et les particuliers dans leur 
propre cabane. Les Indiens avaient orné leur maison de 
tout ce qu’ils avaient de plus précieux et lui offraient la 
place d’honneur, sur des nattes bien travaillées et sur leurs 
plus belles peaux. « Monseigneur fut on ne peut plus 
content et édifié de ces sincères témoignages d’affection 
et de respect. »

À la fin de la soirée, il accepte l’invitation de parents qui lui 
demandent de baptiser leurs enfants, au nombre de sept. 
Puis il assiste au salut célébré avec « pompe comme le 
jour précédent ». 

 

Le troisième jour 
Avant de quitter, François de Laval préside la messe que 
les Indiens « chantent très bien comme à l’ordinaire ». Puis 
il se prépare à retourner à Montréal. « Lorsqu’il fut sur le 
point de rentrer en son canot, on se mit à genoux pour 
recevoir sa bénédiction. Il la donna à toute l’assemblée, qui 
le suivit tant qu’elle put, et dont il emporta tous les cœurs 
en leur laissant le sien. »

Commentaires
Dans toutes mes recherches, ce récit est certainement le 
plus beau témoignage de l’attachement de François de 
Laval à ses fidèles et de sa souplesse à répondre à de 
nombreuses demandes. On remarque ici son affabilité et 
son souci à être près des gens, sans distinction. L’abbé 
Gosselin conclut: « En lisant le récit que nous venons de 
citer, on a pu remarquer avec quelle bonne grâce le pieux 
évêque se prêtait à tout ce qu’on lui demandait, quand il 
s’agissait de faire plaisir à quelqu’un, même au plus humble 
de ses enfants. »

Source : A-H Gosselin, Vie de Mgr de Laval premier évêque de Québec et 
apôtre du Canada, T. 2., 1890, p. 52-58.

La visite de Mgr de Laval  

à La Prairie de la Madeleine en 1676

(suite de la page 2)

On donne la confirmation la première fois

Claude Chauchetière, Jésuite, dessin à la plume rehaussé  
de lavis, tiré de son recueil Narration annuelle de la Mission  
du Sault depuis la fondation jusqu’à l’an 1686. Il a travaillé  

à la mission de La Prairie pendant 16 ans.
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Ad rei perpetuam memoriam
 

Le 8 octobre 2014,

S. Ém. le cardinal Gérald Cyprien Lacroix, 
primat du Canada, archevêque de Québec, 

et cent-vingt-cinq pèlerins canadiens 
sont venus rendre grâce pour saint François de Laval.

Ce jour-là, le cardinal a installé le reliquaire 
et inauguré cette chapelle désormais dédiée 

à tous les saints issus de cette école.

Étaient présents 
NN. SS. Luigi Ventura, nonce apostolique en France ; 

Yves Le Saux, évêque du Mans ; 
Armand Maillard, archevêque de Bourges ; 

Emmanuel Delmas, évêque d’Angers ; 
Luc-André Bouchard, évêque de Trois-Rivières ; 

Denis Grondin, évêque auxiliaire de Québec ; 
Eugène Tremblay, évêque émérite d’Amos ; 

Robert Poinard, vicaire général, 
représentant Mgr Luc Ravel, 

évêque aux armées françaises ; 
les RR.PP. Georges Colomb, 

supérieur général des Missions étrangères de Paris ; 
Jacques Trublet,  

représentant le provincial de la Compagnie de Jésus ; 
M. le chanoine Jacques Roberge, 

supérieur général du Séminaire de Québec ; 
Dom Jean-Philippe Lemaire,  

prieur de l’abbaye Saint-Pierre de Solesmes ; 
le T.R.P. Dominique-Marie de Saint Laumer, 
prieur de la fraternité Saint-Vincent-Ferrier, 

MM. François Cléret, curé-doyen de la Flèche, 
et Benoist de Sinety, curé de Saint-Germain-des-Prés.

L’IGA (hc) Yves de Longueville représentait l’association 
des anciens élèves du Prytanée.

Quatre-vingt-trois élèves, cadres et anciens élèves 
ont ensuite rejoint les Canadiens à Rome 

pour rendre grâce avec Sa Sainteté le Pape François, 
le 12 octobre 2014, en la basilique vaticane.

Le colonel Jacques Duffour, commandant le Prytanée, 
Le marab Pascal Champion, aumônier.

Association des Anciens Élèves du Prytanée National Militaire
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L’aumônier du Prytanée national militaire de La Flèche en France, 
M. Pascal Champion, nous a fait parvenir cette photographie 
de la plaque commémorative installée en décembre dernier en 
l’église Saint-Louis, sous le bas-relief de François de Laval.
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Lettre de François de Laval à René d’Argenson
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État présent des cures  
et missions du Canada, 1683

Bien peu de paroisses  
pouvaient, vu la modicité  

des dîmes et le petit nombre 
des chefs de famille,  
faire vivre un curé.

Source : A. Vachon, Rêves d’empire.  
Le Canada avant 1700,  

1982, p. 376

Photo : Archives nationales, Paris, France :  
Fonds des Colonies, série F 54, vol. 3, fol. 4)

20 octobre 1659

Monsieur,

Jésus-Christ soit pour jamais l’unique vie de nos âmes. Je ne puis douter que vous 
ne preniez un intérêt tout particulier au salut des âmes de nos pauvres infidèles. 
Le soin que vous a commis la sainte Compagnie des missions, joint à l’engagement 
que vous y avez en la personne de M. votre frère, vous sont assurément de puis-
sants motifs de vous employer avec votre zèle et piété ordinaires. 

C’est ce qui me fait espérer que l’aimable providence de Notre-Seigneur nous 
procurera un secours extraordinaire dont cette pauvre Église a besoin dans le péril 
évident où elle [est] d’être étouffée dans son berceau. Quelque soin et vigilance 
que M. votre frère puisse apporter pour soutenir ce pays, s’il n’est secouru cette 
année, il ne peut subsister sans un effet extraordinaire de la Puissance divine que 
l’on ne doit pas se promettre, bien que nous devions l’espérer de sa bonté. 

Je ne puis vous dire la paix et la consolation de mon cœur de me voir dans un lieu 
où je suis assuré que sa sainte Volonté me veut et où je suis en l’attente du mo-
ment précieux de lui sacrifier ma vie pour le salut des âmes qui ont été depuis 
tant d’années l’objet de son amour. J’ai reçu dans mon entrée dans ce pays de M. 
votre frère toutes les marques d’une bienveillance extraordinaire. J’ai fait mon 
possible pour le reconnaître et lui ai rendu tous les respects que je dois à une 
personne de sa vertu et de son mérite joints à la qualité qu’il porte, comme son 
plus véritable ami et fidèle serviteur.

Quatre mois après son arrivée à Québec, François de Laval communique avec un de ses amis connu à l’Ermitage 
de Caen, René d’Argenson, frère aîné du gouverneur Pierre Voyer d’Argenson en Nouvelle-France (1657-1661). 
Le 2e comte d’Argenson est membre de la Compagnie du Saint-Sacrement, dédiée à la réflexion, à la méditation, 

à la prière et à l’action charitable. La plupart de ses membres occupent une 
position élevée, bien placés pour initier des œuvres de charité et pour participer à 
diverses actions en vue du renouveau de l’Église de France entre 1630 et 1660. Ici, 
nous sommes dans le contexte d’un long conflit mené par les Iroquois qui veulent 
dominer le commerce des fourrures en  décimant les autres peuples amérindiens 
et leurs alliés.

(Source : Altera nova posito,  p. 43)

Porte sainte à la cathédrale  
Notre-Dame de Québec

Pèlerinage avec une catéchèse  
sur la miséricorde
-  Tombe de saint François de Laval
-  Musée de la cathédrale :  

Les trésors de Notre-Dame
-  Visites guidées de la cathédrale  

et de la crypte pendant  
la saison estivale

-  Boutique souvenirs

Pour mieux connaître saint François de Laval

• Consultez www.francoisdelaval.com
• Suivez les éphémérides sur Facebook ou sur Twitter: @CentreFdL
• Réservez pour une présentation en groupe
- François de Laval, un homme à découvrir
- François de Laval, seigneur de Beaupré (circuit en autobus)
- Suivez l’homme, François de Laval (randonnée pédestre)
• Commandez à notre boutique web
- François de Laval et son époque - François de Laval, His Life and Times
- Les écrits spirituels de François de Laval (version anglaise disponible en automne)
- DVD François, apôtre de l’Amérique (disponible en français seulement)
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L’auteure, Doris Lamontagne, pfm 

Doris Lamontagne est religieuse de la Congrégation des Petites Franciscaines de Marie depuis 
1985. Elle fut la première directrice du Centre d’animation François-De Laval, mis sur pied pour 
étendre la dévotion et la connaissance de ce grand fondateur. Elle est devenue, au fil des ans, 
une référence incontournable sur François de Laval. Elle a rédigé plusieurs articles et signé 
un premier livre en 2007, Prier 15 jours avec François de Laval. Appréciée pour son talent de 
communicatrice, elle donne régulièrement des conférences et anime des retraites.

  Disponible au Centre

POUR RÉSERVER OU COMMANDER : 
boutique@francoisdelaval.com
Livraison : 4 jours ouvrables
Frais de transport et de manutention en sus 

Écrits spirituels de François de Laval 
Par Mgr Hermann Giguère, P.H., 2014, 212 p. 

On connait surtout François de Laval comme un évêque  
déterminé et un grand bâtisseur. Il nous reste de lui princi-
palement des écrits officiels liés à ses fonctions. Pourtant, 
lorsqu’on s’attarde à certains passages, on y découvre un 
homme chaleureux, d’une grande sollicitude pastorale et pour 
qui la prière précède l’action. C’est ce que nous révèle  

Mgr Hermann Giguère, P.H. professeur 
titulaire retraité de théologie spirituelle 
et d’histoire de la spiritualité à la Faculté 
de théologie et de sciences religieuses 
de l’Université Laval (Québec). Il est 
prêtre agrégé au Séminaire de Québec, 
dont il a été le supérieur général de 
2002 à 2012.

PRIX : 19,95 $  (taxes non incluses)PRIX : 25 $  (taxes non incluses)

DVD : François, apôtre de l’Amérique
Ce documentaire présente François  
de Laval, premier évêque de Québec.  
Produit en 2014 par Sel et Lumière,  
en français seulement, 50 minutes.

AUTRES ARTICLES SUR NOTRE SITE : WWW.FRANCOISDELAVAL.COM
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ENVOYÉS À TOUTES RENCONTRES

Actualité des repères missionnaires  
de François de Laval

En canonisant François de Laval en 2014, le pape François confirmait l’actualité 
du témoignage missionnaire de l’apôtre en Amérique. Ce livre propose une 
nouvelle lecture de la vie de saint François de Laval et dégage des repères 
missionnaires qui l’ont guidé. Les repères de François de Laval s’enracinent 
dans le sillon de l’Église primitive.  Il a la conviction profonde que l’Église de la 
Nouvelle-France a reçu un don similaire. François de Laval est conscient que la 
Mission est l’œuvre de Dieu et cherche constamment à en être un digne instrument. 
L’époque et le contexte ont bien changé mais l’auteure a la ferme conviction 
que les repères missionnaires de cet homme peuvent servir d’assises solides 
aujourd’hui. Un contenu nouveau qui interpellera tous baptisés.

Disponible en français seulement, 25$
Envoyés à toutes rencontres

Sr Doris Lamontage
Préface du cardinal  

Gérald Cyprien Lacroix
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1.  « Madame, est-ce que la cloche a cloché ? »
 L’école François-de-Laval, de l’arrondissement Ahuntsic-Cartierville à 

Montréal, compte cette année 10 classes d’accueil pour des élèves de cinq 
à douze ans de Syrie, d’Afrique du Nord et d’Afrique centrale. Il s’agit d’un 
passage nécessaire afin de pouvoir fréquenter les classes régulières.

 Source : L.-M. Gervais, De la dévastation à l’intégration, Le Devoir, 18 février 2016.

2. La Fraternité régionale François-de-Laval
 Cette fraternité de l’Ordre Franciscain Séculier regroupe les  fraternités 

locales francophones des diocèses de Québec, de Sainte-Anne-de-La-
Pocatière, de Rimouski, de Gaspé, la fraternité de Disraëli du diocèse de 
Sherbrooke ainsi que celles de deux diocèses du Nouveau-Brunswick : 
Bathurst et Edmundston. Elle est l’une des 10 fraternités régionales de 
la province de Québec.

3. Un saint à la foi
 Une soixantaine de jeunes adultes de la famille Marie-Jeunesse ont fait 

un pèlerinage au tombeau de François de Laval le 24 janvier dernier.  
La communauté de Sherbrooke a pour tradition de piger à chaque année 
le nom d’un saint qu’elle devra mieux connaître. L’élu devient un de leurs 
protecteurs pour l’année. 

4. L’Ordre François de Montmorency-Laval
 Fondé depuis 2013, l’Ordre reconnaît annuellement des personnes 

ayant contribué de façon exceptionnelle à la réalisation de la mission, au 
développement ou au rayonnement du Collège Montmorency à Laval.

5. Hommes et femmes de miséricorde
 Voici le thème choisi pour la neuvaine 2016 pour souligner les solennités 

de Marie-Catherine de Saint-Augustin, de Marie de l’Incarnation et de 
François de Laval. Plusieurs événements ont eu lieu entre le 30 avril et 
le 8 mai : célébrations eucharistiques, conférences et un pèlerinage aux 
trois tombeaux. 

6. La visite des États-Unis
 Après une marche de près de 4000 km, la pèlerine américaine Ann Sieben 

a fait escale à Québec le 24 mars dernier pour franchir la porte sainte de la 
cathédrale. Le curé Denis Bélanger en a profité pour lui présenter saint 
François de Laval et son tombeau. Cette ingénieure en nucléaire avait quitté 
Denver au Colorado le 1er novembre dernier pour terminer son pèlerinage le 
dimanche de Pâques à la basilique de Sainte-Anne-de-Beaupré.
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Mgr de Laval 
Œuvre et don de Nicolas Sollogoub, 1995
Église Saint-Paul et Saint-Pierre 
à Brouage, France

Prochaine parution :
Décembre 2016

Nicolas Sollogoub  
Nicolas Sollogoub est un artiste franco- 
canadien et maître verrier (1925-2014).

En 1950, il vient s’installer à Montréal. Il est 
engagé en 1964 par Radio-Canada à titre de 
graphiste, illustrateur et décorateur et devient 
l’assistant de Frédéric Back. En parallèle, il 
parfait l’art du vitrail qui donne lieu à de 
nombreuses réalisations à Montréal. La plus 
connue est La Vie à Montréal au XIXe siècle 
installée à la station de métro McGill. 

Passionné par l’histoire française au Québec, 
il réalise six vitraux composant un mémorial 
des origines de la Nouvelle-France dans l’église 
Saint-Paul et Saint-Pierre à Brouage en France. 
Le millésime du fronton du grand portail de 
l’église porte la date de 1608, année de la 
fondation de Québec par Champlain.

www.francoisdelaval.com
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Détail d’un vitrail de la chapelle du Séminaire de Québec  

Centre d’animation  
François-De Laval

twitter.com/CentreFdL

Extrait d’une lettre  
aux directeurs du Séminaire de Québec, 1687

Mais comme la bonté de Notre-Seigneur ne rejette point  
un cœur contrit et humilié et que humiliat et sublevat  
[il abaisse et il élève], il me fit connaître que c’était  

la plus grande grâce qu’il me pouvait faire que  
de me donner part aux états qu’il a voulu porter  

en sa vie et en sa mort pour notre amour.

Source : Mgr H. Giguère, P.H., 
Les écrits spirituels de François de Laval, 2014, p. 126


